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Ouverture de Savatan en
2004: 50 aspirants. Sept ans
plus tard, 130 d’entre eux lais-
sent du sang, de la sueur et des
larmes sur les infrastructures
des anciennes installations mili-
taires chablaisiennes. Hier, à
l’occasion de la marche ro-
mande des écoles de police,
Christian Varone, commandant
de la police valaisanne, a lancé
quelques pistes quant à l’avenir
de l’Académie de police. «Il sera
décidé dans le courant de l’année.
Les discussions entre les cantons
de Vaud et du Valais et la Confédé-
ration sur son uilité se poursuivent
sous de bons auspices. Les nouvel-
les sont positives.» A la tête du
site, le lieutenant-colonel Ber-
gonzoli enchaîne: «Lorsque nous
avons commencé notre action,
nous avions à notre disposition un
ancien fort de l’armée qui devait
trouver une nouvelle vocation. Les
critiques ont parlé de périphérie et
d’accès difficile. Aujourd’hui, aussi
bien de France que d’Allemagne,
nos partenaires ne cessent de se ré-
férer à nos infrastructures qui n’ont
pas de pareil en Europe.»

Si l’avenir de Savatan au-delà
de 2015 sera décidé cette année,
son chef a confirmé hier que

quelle que soit la décision natio-
nale, le centre de formation con-
tinuerait sa mission valdo-valai-
sanne. «Les deux cantons ont
décidé qu’il continuerait à jouer
son rôle. Si d’autres veulent nous
rejoindre, ils seront les bienve-
nus.» Dans le cadre d’une quin-
zaine de kilomètres de marche
entrecoupés d’activités physi-
ques, mais aussi de vols en héli-

coptère et de passage aux Bains
de Lavey, l’épreuve d’hier a réuni
320 aspirants. Car les Valaisans
et les Vaudois ont été rejoints
par des Fribourgeois, Neuchâte-
lois, Jurassiens, Tessinois et mê-
mes des Allemands. Sans ou-
blier des futurs agents de
sécurité civile.

Savatan forme aussi les agents
de la sécurité militaire.� NM

SAVATAN Les deux cantons convaincus de l’utilité du site.

Vaud et Valais sur leur lancée

Si plus de 15 kilomètres étaient au programme, un vol en Super Puma a
agrémenté la journée des aspirants. [LE NOUVELLISTE]

SAINT-MAURICE Un marché annuel va valoriser les produits issus de l’activité profane des communautés religieuses.

Monastique, mais pas austère
LISE-MARIE TERRETTAZ

Saint-Maurice peut se targuer
d’une dimension spirituelle cer-
taine. Grâce à son histoire, à la
présence de son Abbaye depuis
1500 ans et de plusieurs com-
munautés religieuses (capucins,
sœurs de Saint-Augustin et de
Saint-Maurice, Fraternité Eu-
charistein). Toutes s’impliquent
dans la vie locale, l’enseigne-
ment, la santé, le monde de l’édi-
tion ou encore la liturgie.

Les autorités et les responsa-
bles touristiques cherchent de-
puis plusieurs mois à valoriser ce
lien particulier qui unit la cité et
ses habitants à ces congréga-
tions. «Nous voulions une mani-
festation qui mette en évidence
cette spécificité locale. Notre atten-
tion s’est focalisée sur un marché
monastique annuel, proposant
presque exclusivement des pro-
duits issus de l’activité profane des
couvents», raconte Pierre-Yves
Robatel.

Première édition en 2012
Il ne s’agira pas forcément d’ob-

jets à caractère liturgique ou reli-
gieux, mais plutôt d’art ou d’arti-
sanat, de décoration, d’édition
ou encore de vins, fromages,
charcuteries, biscuits, bières,
apéritifs et spiritueux, chocolats
et autres gourmandises qui se-
ront présentés et vendus par des
moines, des sœurs ou des pro-
ches.

«La palette est d’une richesse in-
croyable. Et toutes ces marchandi-
ses ont une image positive, étant is-
sues d’une activité privilégiant la
bienfacture à la rentabilité», as-
sure le municipal en charge du
tourisme.

Les communautés religieuses
agaunoises sont prêtes à appor-
ter leur soutien à la démarche, et
l’idée devrait se concrétiser en
2012, «sous réserve que nous trou-
vions assez d’exposants puisque
notre objectif est d’en réunir en
tout cas 20 ou 30. Ils viendront de
Suisse, de France, de Belgique ou
d’Italie.» Les congrégations qui
feront le déplacement pourront
partager le quotidien de leurs
homologues agaunoises, qui les
accueilleront. Et participer aux
festivités de la Saint-Maurice,
auxquelles leur présence appor-
tera une dimension supplémen-
taire.

A la période
de la Saint-Maurice
Le marché devrait en effet se

tenir à la période de la Fête pa-
tronale, le 22 septembre. «Nous
pensons qu’il pourrait donner un
écho intéressant aux célébrations
commémorant le martyr et ses
compagnons. Aux pèlerins pour-
raient venir s’ajouter des touris-
tes», poursuit Pierre-Yves Roba-
tel.

Devisé à 140 000 francs, le
budget devrait être couvert pour
moitié environ par des fonds pu-
blics. La manifestation prendra
ses quartiers en ville, sur un em-
placement à définir en fonction
du nombre d’exposants. Elle de-
vrait durer deux voire trois jours
et comporter une ouverture
nocturne. Des activités gustati-
ves, musicales et spirituelles de-
vraient voir le jour en marge des
stands.

«Ce créneau est inexploité», pré-
cise le municipal. «Nous allons
pouvoir monter en puissance d’ici
au Jubilé de l’Abbaye en 2015.»�

Les marchés ne sont plus légion à Saint-Maurice. En en organisant un
nouveau qui présentera les produits de l’activité des communautés
religieuses (ici une moniale de l’Abbaye cistercienne de la Fille-Dieu à
Romont, qui fabrique moutardes, sauces et confitures maison...), les
responsables agaunois visent un créneau inexploité. [TOMAS MIKULAS/LDD]

OFFICE DU TOURISME: UN NOUVEAU DIRECTEUR

Depuis le 1er mai, l’Office du tourisme agaunois a un nouveau directeur en la
personne de Bertrand Bitz. Connu des auditeurs qui ont eu l’occasion d’en-
tendre sur les ondes sa chanson «En thalasso», ce natif de Nax a commen-
cé son parcours professionnel par un apprentissage de boulanger-pâtissier
avant d’enchaîner avec une formation de cuisinier. A 23 ans, il a changé
d’orientation et fréquenté l’Ecole suisse du tourisme de 2001 à 2004, avant
de rejoindre Vancouver où il a travaillé durant cinq mois dans une société de
ski héliporté. De retour en Suisse, il a effectué un an de stage à Valais Tou-
risme et ensuite intégré l’Office du tourisme de Nax, d’abord en tant que ges-
tionnaire de la buvette nordique puis comme directeur dès 2007 et jusqu’en
décembre dernier.
A 33 ans, le Naxard reprend les rênes de l’OT de Saint-Maurice. Le poste était
occupé ad interim depuis le départ de Christian Schülé au début de l’été 2009.
Le nouveau directeur souhaite se donner le temps de prendre la tempéra-
ture du lieu, d’autant qu’il débarque dans un contexte marqué par les incer-
titudes liées à Chablais Tourisme. «La destination est remise en question et
nous devons entamer une réflexion pour l’avenir», précise-t-il. «Dans ce
contexte, j’aimerais mieux connaître les attentes de la population et pour cela,
j’envisage d’organiser une soirée conférence-débat afin d’aller à la rencon-
tre des gens. Ceci me permettra de cerner quelques idées-clés avant de dé-
velopper des projets concrets. Car je pense que la politique touristique de
Saint-Maurice doit être portée par la population pour avoir des chances
d’aboutir.» Bertrand Bitz devra aussi mettre en place, d’ici au début novem-
bre, un nouveau site internet pour remplacer celui desservi par la plate-
forme de Chablais Tourisme. Il entend plancher sur de nouveaux forfaits
touristiques en s’appuyant sur le patrimoine local, pour créer une nouvelle
dynamique.� LMT

PÊCHE INTERDITE...
STEP et Mangettes
Une malencontreuse erreur
s’est glissée dans l’article paru
jeudi sur l’interdiction de la
pêche dans le canal des
Mangettes. La troisième
décantation des eaux du site
chimique n’avait pas lieu à
l’étang des Mangettes – zone
protégée -, mais bien dans
celui de la STEP, en cours
d’assainissement. � NM

Pour la troisième fois, l’Obser-
vatoire de Vérossaz anticipe la
Nuit des Etoiles. «Plutôt que d’at-
tendre le mois d’août, nous préfé-
rons permettre aux curieux de lan-
cer leur regard dans l’espace déjà
au printemps», explique Frido-
line Jacquemoud, membre du
staff.

Planétarium mobile
Ce soir, la structure véroffiarde

invite la population à plonger
dans l’espace. Pour la première
fois, elle ne le fera pas sur le pla-
teau, mais à la grande salle de

l’école du village. La raison: la
mise en place d’une nouvelle at-
traction, le planétarium mobile.
Ce Stardome est une structure
gonflable de 5 mètres de diamè-
tre intérieur et de 3,4 mètres de
hauteur.

Muni d’un projecteur de haute
résolution et d’un bloc optique
capable de projeter tout contenu
multimédia. Il peut accueillir 20
à 25 personnes et donner accès,
toutes proportions gardées aux
mêmes contenus que les ciné-
mas I-Max. «Nous proposerons
plusieurs présentations de 45 mi-

nutes, notamment axées sur le sys-
tème solaire.»

Des télescopes permettant de
regarder le ciel profond seront
aussi à disposition pour observer
directement la Lune, Sature et
d’autres astres. «Notre rendez-
vous commence à 20 h 30, mais les
gens sont les bienvenus durant
toute la soirée», note Fridoline
Jacquemoud. Une cantine sera à
disposition.

En cas de pluie, la soirée est an-
nulée.� NM

Renseignements au 076 206 31 57 ou sur le
site www.verobservatoire.ch

VÉROSSAZ Astronomie ludique ce soir.

Au-delà du dôme des étoiles

TROISTORRENTS
Bal populaire. Dimanche 8 mai dès 14 h, bal populaire avec Edith au
Relais de la Thiésaz, rte de Morgins à Troistorrents.

MONTHEY
Thé dansant. Le prochain thé dansant des aînés de Monthey et des
environs aura lieu à la salle de la Gare lundi 9 mai de 14 à 17 h.

AIGLE
Saxophone et orgue. Dimanche 8 mai à 17 h à l’église du Cloître,
concert du Duo Double V Sax & Orgue. Entrée libre, collecte.

MÉMENTO

Après avoir tenu celles de l’Office du tourisme de Nax durant quatre ans,
Bertrand Bitz a repris lundi les rênes de celui de Saint-Maurice. [HOFMANN]
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